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Mesdames et messieurs les présidents et directeurs,  
Chers collègues, confrères et amis, 
 
Je tiens tout d’abord à vous présenter les excuses de François Guinot, le président du GID, 
souffrant, qui n’a pas pu nous rejoindre à Bari aujourd’hui. Nous le saluons et nous lui 
souhaitons un prompt rétablissement. 
 
Je suis très heureux d’être avec vous, ce matin, pour lancer cette conférence Parmenides 
consacrée à la gestion des bassins versants. C’est un sujet majeur que nous évoquons au GID 
avec le président Guinot depuis plus de 3 ans, et la tenue de cette réunion, aujourd’hui, nous 
réjouit. Et un grand merci au CIHEAM pour son accueil chaleureux dans ce superbe campus de 
Bari. 
 
Permettez-moi à cette tribune d’aller au-delà des quelques mots habituels de bienvenue, 
d’abord pour adresser mes vifs remerciements à toute l’équipe qui a participé à la préparation 
de cet événement : au CIHEAM d’abord, avec Placido Plaza, Yasmine Seghirate et Nicola 
Lamaddalena, vers qui vont toutes nos sincères pensées de sympathie; au GID ensuite, avec 
Tsiory Razafindrabe et Chloé, et merci aux participants d’un comité d’experts, dont plusieurs 
confrères de l’Académie d’agriculture, qui s’est réuni depuis plusieurs mois.  
Je tiens à mentionner de façon spéciale Thierry Chambolle, de l’Académie des technologies, 
avec qui j’ai été en parfaite complicité pour préparer cette conférence, et ce depuis près d’un 
an. 
 
Avec le CIHEAM, pourquoi avons-nous voulu organiser cet événement, et pourquoi avons-nous 
choisi ce thème de la gestion soutenable des bassins versants méditerranéens ? 
Je rappelle que le GID est particulièrement attaché aux questions qui touchent la Méditerranée, 
notamment pour concevoir les conférences Parmenides dont c’est la neuvième édition. La 
Méditerranée est un des principaux creusets de l’humanité, mais c’est aussi aujourd’hui un 
laboratoire du futur, à l’avant-garde des difficultés qui nous attendent. 
Et Bari est aussi l’implantation du plus important centre du CIHEAM. Bari est véritablement au 
centre de la Méditerranée, pratiquement à équidistance de Gibraltar et du canal de Suez : c’est 
le « Bari-centre » ! 
 
Dans cet espace commun qu’est la Méditerranée, les défis sont énormes : défi alimentaire 
croisant le défi démographique ; défi économique et défi technologique ; défis climatiques et 
sociétaux enfin. Tous seront au cœur de nos travaux. 
 



                                                                                
 
Alors que faire face à ces défis ? C’est bien sûr l’objet de ces trois jours de conférence, que nous 
vous proposons, en accord avec Thierry Chambolle, d’organiser en trois parties : 

− Après ces discours de bienvenue, nous aurons quatre présentations de cadrage général, 
pour brosser un tableau de notre problématique. 

− Viendront ensuite trois sessions techniques, successivement consacrées à la sécurité 
alimentaire, à la vulnérabilité des bassins versants et à leur gouvernance.  

− Les conclusions seront présentées le dernier jour, avec une synthèse des travaux et des 
propositions de perspectives et d’actions concrètes, ce qui est un point essentiel pour 
le président Guinot.  

Cette dernière partie sera très importante, et nous essayerons ensemble de dégager des 
recommandations dans les domaines de la recherche, de la formation, et dans la structuration 
des outils de réflexion. Je sais déjà que nos travaux animeront le Sommet mondial de l’Eau à 
Dakar en mars 2022.  
Les 3 sessions techniques comporteront dix tables rondes. L’ensemble de notre conférence 
mobilise ainsi une cinquantaine d’experts de onze pays. 
 
J’ai enfin un message plus personnel à délivrer à cette tribune. 
Je souhaite en effet développer les relations et les travaux entre le GID et le CIHEAM. Cette 
première collaboration montre combien nos deux structures sont complémentaires. 
Le GID a l’ambition de « mobiliser les savoirs au service d’un véritable codéveloppement euro-
africain », avec une trentaine d’académies d’Europe, de Méditerranée et d’Afrique, qui 
regroupent de très nombreuses disciplines. 
De son côté, le CIHEAM avec sa structure inter-gouvernementale a des objectifs très proches. 
C’est un acteur de la coopération multilatérale dans les domaines de l’agriculture, de 
l’alimentation et des territoires ruraux. 
 
Entre GID et CIHEAM, après cette première réflexion sur les bassins versants, les sujets 
d’intérêt, de synergie et de partage sont nombreux. Je n’en citerai que quelques-uns : l’avenir 
de la forêt méditerranéenne, la promotion des réussites agricoles, la préservation du 
patrimoine naturel, la gestion des petites îles méditerranéennes… 
 
Alors favorisons et développons ensemble nos échanges, et conjuguons nos talents pour les 
rendre plus féconds. 
 
Je souhaite plein succès à cette conférence GID-CIHEAM Parmenides IX. 
 
Jacques Brulhet 
Président 
Académie d’agriculture de France 
 


